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the Laws and Institutions peculiar to the Country, and
any preporderance given to such persons in the Legis-
lative and ExecLitive Coutncils, in the Courts of Law, or
in other departinents, are contrary to thei engagements
of the British Parlianent, and to Ihe rights guaranteed
to ILis Majesty's Canadian Subjects, on the fàith of the
national lionor of England, and on that of Capitulations
and Treaties.

5-1.. Resolvcd, Tlat it is the opinion of this Com-
mittec, That any combination, whetlher eflcted by
means of Acts of the Mitislh Parliament, obtained in
contravention to its former engagements, or by means
of the partial and corrupt adminiîtration of the present
Constitution and systen of Law, would be a violation
of those rights, and would, as long as il slhould exist,
be obeyed by the People friom motives of fear and con-
straint, and lot froni choice and affection ;-tliat the
cond uet of the Colonial Administrations and of their
agents and instruments in this Colony, has foir the most
part been of a nature' injustly to create apprehensions
as to the views of the People, and Government of the
Mother Country, and to endanger the confidence and
content of the Inhabitants of this Province, which can
only be secured by equa! Laws, and by the observance
of' equal justice, as the rule of conduct in all the De-
partmients of the Government.

55. Resolvcld, That it is the opinion of this Coni-
,mittee, Tliat wlether the number of thiat class ofI His
Majesty's Subjects in this Province, who are of British
origin, be that mentioned in the said Address of the
Legislative Council, or wlethler (as the truth is) it
amounts to less than half that number, the wishes and
interests of the great' majority of them, are common to
them and to their fellow subjects of French origin, and
speaking the French language ; that the one class love
the countrv of their birth, the other that of their adop-
tion ; thatJ the greater portion of the latter have ac-
k now!edged the generally beneficial tenderncy of the
Laws anl Institutions of the Country, and have lahored
in concert with the former, to iÛtroduce into them
gradually, and by authority of the Provincial Parlia
ment, the improvements of which they have, from time
to time, appeared susceptible ; and have resisted hie
confusion which it has been endeavoured to introduce
into them, in favor of schemes of monopoly and abuse;
and that all, without distinction, wish anxiously for an
impartial and protecting Government.

56. Resolvcd, That it is the opinion of this Com-
mittee, That in addition to administrative and judicial
abuses which have had an injurious effect upon the
public welfare and confidence, attempts have been made,
from timp to time, to induce the Parliament of the
United Kingdom, 'by deceiving its justice, and abusing
its benevolent intentions, to adopt measures calculated
to bring about combinations of the nature above men-
tioned, and to pass Acts of internai Legislation' for this
Province, having the saie tendency, and with regard
to which the People of the Country had not been' con-
sulted ; that unhappily the attempts. to obtain the pas-
sing ofi ome of these measures were successful, especi-
ally that of the Act of the sixth George the Fourth,
chapter fifty nine, commonly. called' "The Tenures
Act," the repeal of whicl was iunanimously demanded
by aIl classes of the People without distinction, through
their Representatives, a very short time after the num-
ber of the latter wvas increased ;' and that this House
lias not yet been able to obtain 'from Bis Majesty's
Representative in this 'rovince, or. from any other
source, any information as to the views of Bis NIlajesty's
Government in England, 'with regard to the repeal of
the said Act.

57.. Resolved,. That it is the opinion' of tlhis Com-
mittee, That the object of the said Act was, according
to the benevolent intentions of Parliament, and. as thme
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Pays, et toute prépondérance à eux dcnnée dans les
Conseils Législatif et Exécutif; dans les Tribunaux et
les autres Départemens, sont contraires aux engage-
mens du Parlement Britannique, et aux droits assurés
aux Sujets Canadiens de Sa Majesté, sur la foi de l'hon-
neur national Anglais et sur celle des Capitulations et
des Traités.

4. Résolu, Que c'est l'opinion de ce Comité, Que
toute combinaison, soit au moyen d'Actes (lu Parle-
ment Britannique, obtenu en contravention à ses en-
gagemens antérieurs, soit au moyen d'une administra-
tion partiale et corrompue du système existant de Lois
et de Constitutions, serait une violation de ces droits,
à laquelle la majorité du Peuple ne devrait pas une obé-
issance de choix et d'affection, mais seulement de
crainte et de coörcition, tant qu'elles pourraient durci';
que la conduite des Administrations Coloniales et de
leurs Employés et Suppôts dans cette Colonie, a leplus
souvent étéi le nature à créer injustement des appréhen.
sions sur les vues du Peuple et du Gouvernement ce la
Mère-Patrie, et à mettre en danger la confiance et le
contentement des Habitans du Pays, qui ne peuvent
être bien assurés que par des Lois égales, et une justice
égale, imposées comme règle (le conduite, à tous les
Départemens du Gouvernement.

5. RIésolu, Que c'est l'opinion de ce Comité, Que,
soit que la classe des Sujets de Sa Majesté (l'origine
Britannique soit dans la Province au nombre porté dans
la dite Adresse du Conseil Législatif,.ou comme le veut
la vérité, qu'elle soit moins de la moitié de ce nombre,
la grande majorité d'entre elle a ses voux, ses intérets et
ses besoins uns et communs avec ceux d'origine Fran-
çaise et parlant la Langue Française; que les uns
aiment la terre de leur naissance, les autres 'celle de
leur adoption ; que la plupart de ces derniers ont re-
connu la tendance bienfaisante des Lois et des Institu-
tions (lu Pays en général ; ont travaillé de concert avec
les premiers à y introduire graduellement par l'autorité
du Parlement Provincial, les Améliorations dont elles
ont paru de tens à autre susceptibles, et' ont réprouvé
la confusion qu'on a tenté.d'y introduire, dans des
vues de monopole et d'abus ; et que tous indistincte-
ment désirent un Gouvernement impartial et protec-
teur.

*6. Résolu, Que c'est l'opinion de ce Comité, Qu'en
outre des abus administratifs et judiciaires, qui 'ont eu
un effet nuisible au bien-étre et à la confiance publique,
on s'est efforcé,. de tems à, auftre,- d'obtenir du Parle-
nient dlu Royaume-Uni, en trompant sa justice et en
abusant de ses intentions" bienveillantes, des mesures
propres à amener des combinaisons de la nature expo-
sée ci-dessus, et des Actes de législation intérieure pour
cette Province, ayant une même tendance et' sur 'les-
quels le Peuple du Pays n'avait p-is été consulté ; que
malheureusement on a réussi,à.obtenir la passation de'
quelques-unes de ces mesures, et en" particulier l'Acte
de la sixième George Quatre, Chapitre cinquante-neuf,
communément appelé l'Acte des Tenures, dont. toutes
les classes du Peuple, sans dis'tinction,'ont unanimement
demandé le rappel par leurs Représentans, "peà après
l'augmentation dans la Représentation de' cette Pro-
vince; et que cette Chambre n'a pu rfoorc obtenir du
Il eprésentant de Sa ilajesté en cette Province oùu 'd'au-
cune autre source, des renseignemens sur les vues du
Gouvernement de Sa Majesté en Angleterre, quant au
rappel du dit Acte.'.

57. Résolu,-.Que c'est l'opinion. de ce Comité, Que
le dit Acte avait pour objet, suivant lesintentions bien-
veillantes' du Parlement, et comme son' tître l'énonce,
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